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Egalité des des genres :
Une Approche
Intersectionnelle



Le 14 juin 2019 a eu lieu la Grève féministe, vingt-huit ans après la
première grève des femmes du 14 juin 1991 qui a impliqué plus de 500
000 femmes à travers toute la Suisse. Un mouvement lancé par l’Union
syndicale suisse qui avait pour but de faire appliquer l’article
constitutionnel sur l’égalité hommes-femmes inscrit déjà dix ans avant, le
14 juin 1981.

A l’occasion de la grève féministe de 2019 se crée à Genève, Les Foulards
Violets, un collectif composé de femmes musulmanes ou non, portant le
foulard ou non, solidaires de la cause des femmes portant le foulard en
Suisse. A Bienne, la même année se crée le Collectif Afroféministe
CABBAK qui promeut l’égalité des sexes tout en participant à la
valorisation et à la visibilisation des femmes afro-descendantes. A
Genève, se crée également le Collectif de femmes sans-papiers afin de
créer un réseau de soutien et de chercher à revendiquer leurs droits
quasi-inexistants. De nombreux collectifs et associations ont été initiés
par des femmes issues de minorités afin de visibiliser leurs
problématiques en tant que minorité au sein d’une minorité.

COMPRENDRE LES MULTIPLES FACETTES
DE L’ÉGALITÉ DES SEXES ET DES GENRES



Le sexisme se réfère à toutes les attitudes, croyances ou comportements
discriminatoires basés sur le sexe, sur des conceptions stéréotypées des
sexes et qui postule la supériorité de la catégorie des hommes sur celle
des femmes. Il est souvent banalisé et s’adresse en premier lieu aux
femmes, ainsi qu’aux personnes qui ne s’identifient pas aux catégories
binaires « homme/femme » construites par la société.

Ainsi, il engendre de grandes inégalités dans de multiples domaines :
travail, politique, vie familiale, vie sociale, sexualité, etc. Il s’appuie sur ce
qu’on appelle les stéréotypes de genre, c’est-à-dire des comportements et
des caractéristiques attribués aux personnes par la société, en fonction
de leur sexe.

Alors que le sexe est une donnée biologique, le genre est une
construction sociale. Par exemples pour les stéréotypes de genre
masculin nous pouvons citer : l’esprit de compétition, l’affirmation de soi,
l’indépendance, la force, la sexualité débridée, l’ambition. Pour les
stéréotypes de genre féminin nous pouvons citer : la sensibilité, la
douceur, la dépendance, l’innocence, l’objet sexuel, l’altruisme. Ces
inégalités sont également présentes dans l’espace publique. Par exemple,
les noms de nos rues et ceux des statues sont encore trop souvent le
reflet d’une société dont l’histoire a été écrite par les hommes et où la
place des femmes est invisibilisées.

LE SEXISME ET LES INÉGALITÉS


